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pour: IUÀ demander, ses secrets,

La jVOLndk Beauté et santé vé chez tout le monde, à des dlegrés divers; on de-iso soeurs, et l'hygiène est.un grand docteur, u6r aux.jeunesvraît expliq gens que lesiniroirg
8ômme,ý on i2u rien inventé de nouveau, ne servent nullement à s'admireret à 8'aPýlauàir

mais lapplication -de divers'petits remèdes par d'être mieux que tel c,-u telle, mais qu'ils sont
les médecine est devenue Chose très habituélle, faits pour nous coiivaincre de nosi défauts phy-
ét -il semble rationnel de venir cliercher, prèll de g -x!à les eorriger.X la science, Je moyen de conerver le Pýue long-=àcTzolf Loiý de blâmeT uýe jeune fille qui 'se regardieî

skntfte di: "14, 99 vue. galut-jacquea, temps possible des avantages physiques dont dans la glace, on devrait lui clemandef pourquoi
tOutýs les iepimes sont f ières, ou dessayer de elle si- regarde, lui môntreT, ce qui. pèclie dane»Dits. dû. 1 Égraisa ile Pente P 0=. la correniiqadati 13&

Tftl*jr du nu?*" de pûte pour 1-M jadinaùx., 2»1. remédier aux tares qui offlèvent es, vuleur au vi- son âjusfement, dans sa toilette, dans sa: éoif-
1« nosi: IKOer6o -ne Bout, ffl Tendus. sage -et changent son expre8eio-n. fure, dans lessoins d,éHé-miýinee qu'elle a peut-

A uî*i, à.,chaque ingtaï1t, voyons-nous la scien- être ilégligés. Elle comprendra alors que le Éai-,;F*yl " le 1 , ., - , , . : .
ÙftýYveIlir pour descw où le parfumeur -au- roirest -un ýmmitçý>r, un conseiller, qu'il 'éxi te .'.5Mx M6,04 is

-10-S pâýe on une eau. une sorte de dignité morale à, surveiller sol tenue,'fileuse., On ne compte pl les ppareils Yi, WÀU,w a ayant rien à fuire. avecý1a fflùettemie
é1fttriqueg employés pour Iffl rides, mas- 30nÉkant à si-C mettre une, rok dans ,coý e

YÏ 
Chev ux

sar lt*; parties dù'ýoô ayant It, ais oût mal.WgÉ&, En
rps maUv' . 9 fin, il:serait bien dedire aux

prendretrop dxpa>ieý,4 donner de la force jeeuiles gený8 qu'ils manquent de.re5pbet à k11ugü)ý Notre mugiqýae- L ýurt., ýet k et de la ferme e aux. tîfflU.ý4 à 1 se t devant ewt:,at -'occasien même pr;»enteu yectelle & (illuetzeati faire repousser les cheYý,nX; à moins que ée soit les; mains àalès,: et queý le moyen.ý:ae plaire- etet texte)- -- l'e Te4geanoe dýs axhýres.,. ""a: l'effe eontrufieý, cela WIest vu, T'électricité étant dtýe agréable est avant tout, d'ôtre d"u-ýùeeo-de:ae- 'Und fée, kmme par co]ýsëqu-ýn tant -pae,t, a 'bien, le, droit preté ahëolue, l'esthétiqug humaine, eéeM - vii duýl tragique.,- Dr,51,erie.6 et
d'êtm; qgpricieuse. la mêm queeelle des vieulx mquvements, aUX7

QUe IêS gens $éYè-le$ lie blâment pÏ18 les 16M7 quels poussière donne ee'que le
E; "OCClw .ër a utant 'car là tist-els a patàle, ffil temps."Yr= FTo-N£s -Ilistgiio pope iomm t 1

pati«U d'être belles, dominante chez prý_s-Ptéocý 1 : . -
i iéau ier. - L'Ineonàue, que toutex les femmIee, fillee ot nest pas

(valse île A. Marg LA REIRAIT'E. D*9 IM MEiý) - iseulement amenée par un banal selitimentile ýeo-
quettoi MÉIU surtout, quoique cela puils$e Pa--ý)lmrpgmt rart-'Arubar en, batfon'. I!ln- «ait sa eûnquète-raître anormal, par un beIséin de ,;atiMoý- "da'rë c"i JP , I& Ëýcniière0 is, bais7sait la tete.deýthétiqueï (fam'our du Beau queý tent, ýêtre ulýýoif gombres jours ! L'empereïur revenait le]1tËmýntà pQrte ensoiet qui se t Laigsalit, derriere luý brWex »MôIýoou fumant

d=ý, W, ýOTë-ý rue famille dia- 4egit, -1 'A é, hilIler, folâ"it en ava]a11àýlbleineut eufflenI par tout eo qu!,Oii vo la pI11rî;ýetobateà, à> iEýQi ý8tatUw, tableaux et objets'd'arf, de toute Ofý ile wnuaiss&it jilus les p_ýAfs V1ý dr,«peiâu
Ilier la erâýn4e _'ýMU et

4Ïa" Çýn" nf di t' Iea îl le Centre.j"amour di, es arts: Uvel6ppc fütaleMýnt' Le c à1t-e Il ne t Uir'
dé la -dan%'k, yen Lm

pri's à Iï Dý'A en-aux mete; au'IsQuil ffiM bit0ea,* 46el&i
>"týsï jýýgL jýejJ RoIn'I -ent au- On voy4it leur ýW '

et ïUUëtýý -bl"ç6 4e 41yýe,'7 - .0 nosý (DA"dî-enccýý dâeg cet çýjj1ant

ers, surpris et
t

MXrIëýîOW ýI, là' leur

'4êý a,", zichffl patek,'i aire
Onles ïxipjýee qui, Isopt, à,'iïotrý-, ëùuq-ue, à

8ý&3e, par 'lei Coli
8olitude,ï 1 jîe 
Ott zaPart, P'Mp i,.,e ciel la 1

dierosi-, 'Pour 113ë cheviii
'v 'et baginettq" en gUiec 4ee" te", là

M» ftîe'kOiý8 dfs»eu 'Ies plus raIrêý pire.
ýân-" iQý ,eatres- ébo'ses eucore, rien ne' lelir, h-

'Qui Ocüchait )n crolipeI Morne eî ÇDbfu, Fi, -j M luyai t l li le oo#,èe.
'e ou, -poue ieux dire, de On pobyýei
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LES CHEFS-D'RUVRES DE LA PEINTURE FRANÇAISE
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allure.' 1,es eortes sont du reste aàftÉ nonl.brses e aux 9OÛts les pka variés, et
Pour réPOlldr

l'on estaurpria, en consultant les collectians spé-
ciales pour toilettes de Mariées,ý qutMe même
étoffe, dans une couleur un ne, Puisse Ainsi 4eiçEn ce qui conc -dû blanc,,erne ton.
les trois teintes génératrices sont leblanc craie,

LE;$ FOURRURES, CE QUE VON PORIrE le -blanc crèm!e,- le blanc- ivoire, qui donnent eh£-
qune naie»ànee à une foule de., tom dérivêeLES JOUÈNAUX DE -pois 'erTRAYERS 
Sux-ci, au, premi abord et vus ýs4par&mmt,
semblen tous idautiqueý mý,is Isi -lon a soin de

Oux-ks comparer, on s'apergoit'-vite
pr6sentent deà Aiff6miaffl très appr écia-est de, 04âk,-,très Méder Où le fait

'4égradéea, nui;,tOJR8 ýthangeaute, tcuîk en? to-as sont âý lý oýdà; 1 11u, Le choix àu blanc doit ôtre subord )ýé a'dux nu4new ard-èn-ciel, au get- taupe et là- petit-gris â&ùý, seul mtýdn:: lël vrailà qar -blanc eûnvietdri'
ie laminé deà terià'd'ai ab&udonùëeýI a ondes;,, taudis

Les gammiés. led Plwý hes Ét e'.1,89Ï. une preuve illoqve 'e, que les femmes .-qu '00 -es 1volre 'geroPt -pour lesbn-
lle-R Couleurs J" PJùJý aRudès senfflsps elu teint Mat.
S'appliql*,Ut à dès_ timus inet tout à eû ýau- Pl ie nvler8ý Aùî Velours, aux, railles', aü:k lainages. -ti1ssuý ri,,- forme, ulle lebuaýe-ar; pour les rejeter 0 gode ,,Pratique",' Mme C. de rrouý

teileýs ëOTLý3aére1un aWé_!ý aux Premières ro-, -
ff eun presque aussith. La taupe ýbt..]jn Ëetitýý81-18 ont44 

'.04t inco=pÏlrable, -Crêpîe'dý Çýîne a e les, pelügos favoris des. 'S.- jls oie atPo _dýýqüivall da, p la ýRêrll'ë' 4eï ýzéatiCSp, teýtt de8 prix lori. élevés, ét. le oindreUr nattés. iles làWie a -P w lie e8t-I -efrivé, du lea jours (Ilaýu-iew ux ment t une groffle Valeu:r toute iccýxi-eà:aiý4 ý toinre,'cle ýuoikstatè_r avee ré, éts, ot'cheto, ants, îýsý (>es petits _grýýt M mauvais àty 6, puisque, ptr eux Mêffi,
gm:ulques de, la'iýliýs L&ýr àuimux: éclureil d'Amériqué ét tàUp;à,ýý,ele bronm ilübi dirs, n'en ont, uc Sur le,9-quele Vou 'z pou 'i' 'r laeointffl fônt 'S, &ýne- a une. il slen suit qu'a j'à depê _sý ç&aptit rý lui a
th la ýeorna1in la excessivé eaite.-Tannée Les unes se eont-terniee au soleil ou àpour -miè é1ç'. rip.; les autl'es uOnt'ýpl supporté sans grandd-G le praline, le eartunel, Jû in- -de' ces ý f artaisks. est perd 'taupe "et petit-griýsne. trs eoyag en eheinin de fér, les ont_-thé, lé gris fnmé,ý, leviolent. Tuè' ýj' kaýi, oinriage l&ýse,, e au ' ýang de doubl:urý,s'. TTu vêtement

eôEàPOâèý,en de ces fouilýUýçs est eý>mpl-zýtem..
les 'Inent déâ6e. n',eýst pas très TiClwýB ee f à li «Pffli 'déaý, t 19 no e4à, r tý1; b1eld' çfwop ne pelit iýeteT l'argýnt par les ýýnôtrê8

il egt très -sage de réfl6chir avant de gr'-ve, eon.
budget du4e so= e app est
Ours, nùe= de fi'en, témir aux ch

qui, ýnàtw,-, reer-ut belles tCýwopr,%
-font toujioure mýino pl&jair à, poTýEr,,'

Nous avons déjà si le zaélang,ý'bar(li.et
trýs Îû1i de la fourrure aux Mýs.1Des robleaux de fourrure sui ïMe robe du soir
en ýtulJe pailleté sont d'uii ëÈý ýrâvissaut et ri-
(ýhè;,4es 4uevw aee flots deden

OÙ de, m1çýn4ýe] d'une gtâee
ce igenre'-

très Leu£ et de
lèa'.boas de pluMéR è,ýnt sm

n& -et Mrannés. Ils aü rempl ent, ýCît #4Aieý
9-ellSéMente du reste, par jes 'étolées ýeu -tüujýyute,
dout le P#X, geâde à rindustrile des peauuiý--rël,
aux qu'ils obtiemnent, de?î,ý.ent
are"bk, anx 'b4uXýe% Moyennes.

Mitationsl, aux:fouxiwýo8ý de
Pm ý be6oin, a 'gigmakx, le

14 ggtt.*; files en
,teg,

v 'plui
Ydl' 1Jý no-

Wâ' týMt ýPis
»,gp-45s, -eau- -, ýT 4M lit 4i vO,1efflep8Mý fflt»Mes longug,-jaql ne, IÏRà lsied -gu,ýre; ellet drait les poli-inileux Avý Uït Ve"ýr hiýmt:"Upé, et' pýe, les 011ýýéo' ý,éý -don 0% ni

lïtlýdet, de ýeîkt1
'et "tie d il,£ÀuiIMM,, res 

;üPe. Oà- l'avoir" ýr«pideme»tý', Iêý,èhoiiir de
vous 8eyV-eý à touté, )ýiMîë tt

-à effet bJýn Pôur 1 lesA to Oît en
u0o, -riche, fan- -ýbugý à uv le et deýýg gilet ýbouý gr4ùdà, que4-i a' en'ira-irm -un vetenwe (Fune trée Itu

ý4b*M4e, 
Moe a, &ùê-î,ý4ptr

trop t

lieu
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Le point, de Venise e4 Un col artistique
E point de Veniolé'est iss'ii du point créa6ide, dont l'aiguille docile est PiEstrumelit, fleur dé la dent du col. -Nous en donnons la

cIoupé et du lacis ou file tirés. et qui fixèrent dans l'élégance et la richesse figure très agrandie. Le Point se travaille en
Sen nom indique son lieu d'ori- des parures le rêve silencieux, le goûf, l'adresse, allant et en revenant. On commence par -un
gin'e",Mais comme il soum la persévérance si longue de tant de femmes de- point de tulle simple, suivi de deux pointe d-e
vent,. il essaima de droite et de puie, des siècles 1 feston très rappro-ehés, et ainsi de suite. Au
gau0ieý..,ýt Raguse fit bientôt con- Donnons maintenant, après ee court aperçu 2e tour, on -fait les deux points de fe8ton dans
in ise<p&iir làbeauté, et la f inesse de histoi ique,- quelques indications utiles qui facili- le milieu de lu maille. On fera attention de ne

Au XVIe siècle, le " punto in aere 11, tont à nos, leiztiices Fexécution du beau modèle pas faire la maille trop longue et de la faim trè&
dentelle à Vaiguille, se traduit en. bandes, entre- qýe. nous léur«offrons aujourd'hui. égale, de façon que le point, une fois terminé,
d'eux et, dý ànts très pointue9p 'Oe dei: est ;Ën dentell'e faite à l'aiguille, dont, donne l'aspect d'un petit damier très 'régulier,
con=ê cellesAu col que nou-s reproduisons. les contours sont 'rebrodés de riches festons à laissant un vide alternant avec un plein; le

U tWu deý fleurs était travaillé- au point, rem- haut rýeli-ef, que l'on appelle "Irodes en terme point, dlune exécution fanileet rapide, donne un

pli.ý.et*WnuanldWéii étaient obtenues, par des de métier. très joli résultat,
vidos Qu'pëur mieux dire des trous traités en . 'Ç'oici-comment on devra procéder: On fêra bien d'observer 'qu'au rebours de ce
nianîýètê- dé --ilervures ý6u eDuiýés en ornementa- Calquer le deMin sur papier à calque en en- qui se passe pour la- couture,. les points de den-

tior. Découper cha dent du col, chacune des telle !se font toujours en tenant le chas de l'ai-
tion dats leë pleiuý. que

-Cest veyýq 1eli 9 qu,-:,GolbertI ému; de voir J'ar- dente devaut êtzleexécutée à part. Ôn les rac- 'guillez tourné vers la personne qui travaille et la

geut français affluer eliý:ltalie, lit -v,«rw en oroàera,,qýlamd ielks 60ralit'toute8 terminée, à pointe à Fextéricur. Cette façon de procéder
ui un 8 Onu

fle8l'p-0,ar y exerce ularité et une exactitude qu'on ob-
Fi.anQ- des ouvrièýeA 'Italien iécem-ent rond q "se fém. d' eul mor- d ' e une, rég
leur ý4rt -et ýf,ýmrâes- d7Al nq» Çeau.tient difficilement autrement.

W1ý%_ci ýaîsaWüt, _,de- Le -point de toile

-u C'est le point le 'Plus em-
-eo#,ie Ëlweppri- ployé dans les vieilles

rent trëý vitè, le point denteilles de veni-se. il a
Papliarc4ce d'un tissu

bie4ut k P0i»tý 4eFrdn-' auýtést doit êtM, exéeu-

oe",qui - 'ëngeMIra à gau té gerx6. Pour faire ce

tôû-r le point tend. d'-abord

Jýê pomt ,su iýn fil de droitý. à gau-

ùise, tolit, îniýe4«e6 cheI Puis on êx,50ute un

de, point de feet6n simple
en; P.rensat

et qui k fil dé
-ge à tËamý 'qui le

q Pi' X41>4-en, ,1ý uV,ýM point, ý01 aie,, le pre-
Mi-et raùg. Au

-ýyeîs,,, la ilpe ýang ý0u lance un fil
comme sa premier,1 rang,

ais «Ir pique Pai-
litdel Zonie, ý 1e

du, de le8tou,
comme

diqltie 1'là, figure que aDus
doi1nons, et qui,. repr&
uMit,ý le Point de füiwý

eZ très agrandi, Ou fait,

ýa lier des jours dans ce point
mat, eu sautant dée bloir-
eles du feston, et
peut, a
di8ppser des 4ries 'de
j ou rs formant lies lo8an.

ic, ges, dësl, barr»g, delà elàr- 'e
7

k- XI
tif- xrud«4" de paru,

)arides à picot, point
'w r # 'r de po 06 Pour ý,ý têr eee 1eiaee, qui

kr juinu à, moi,
de few Pý près

ïl t11_:eý 1w, P&P d«=ý" point 1
-MZ': li* t,,,_ý4 -

àPý A4 *ù fai"nt -ý0ur»0r, lefw
It) , M 4 be6ý fois Ïér- d,ýpga"'

ïk L lte 1 mmfflii4l Pa P ier ýt6iu"li langvMë Je cett'ý sPiýrak, eÈ au qdffl,
'un

W!
îl'

ýk
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'Us brodes ou festons Ou brochés'une fois que
bourrés". Pour exécuter lespoints de jours il
164 festons bourrés de la, terminés.
figulie. V, 171 est- lýidile- Tes longpes pointe,«
pelisa-ble de rSrliplir les- de ce cul semblent T46-palil qi doit recouvriïý lei àdiiter les antiques:
le. £,esto*ý Pour arriver à sernents, et ea comffli
un:haut relief, on pren tÎon nous , reporte au

fils decoton à ri d'es fleurs riches
PrIserp qlle Fun fixe par Fig. 6 - lm bfflesou festons beurres et élégantes des vieux
dte blointe de, illil es- 4 - 11,1de A cet sous points de iose. Sa for-fle 8 1,& point tolle treW ý.epao6si, On double le les: plue'mînces du feston. Ces fils posés doi- ts me est pratique et très
lLombxe:,de. fils dans lg%. endroits les plus épaie, vent ressembler à une ganse ronde disposée liseyalite, et son emkution nO présente Pu. de
on les serre très fortement dans MG partiffl siu% le dessin. On -exécute ci festons bourrés grandes difficultés.

LA VENGEANCE DES ARBRES..
, Mix

comtes populaires eà-nt,*iils 'A TRAVERS lpi mE OOXTREES plantatici délicieuses ef compare *à $ertilité ýà
oû se FORTUNStS OÙANGEES EN DE- celle de 1Tgyýte,,

SERTS
laisse deviner la.veng«uee dea En Asie Mineure, que de vi ont difflM:la:.eogn& Aussi la décadence est-elle épluple la que de boiis et de' forêts 1:

res mfflrtrie par dans
-$YMIOIM ]>Iupailt deie -vieux p ý hist-onques, et la compila- En -Egypte, qui t6w aient.

u bûcheron. 009, ay 0 eont les
ralzon c'te l'état actuel'avec le pasi3é -est ilftils ceg deIlla 'Montagne ýybi-que, et qu'on distingue, eueuaîfs J1ý font quetis lire terriblement affli_ dore à la roch-es?,contrées, jadis, prlospke4l, P .Msu1ýe d

à7;eXpýrienee; et, combienVie doute, il la-ut ý_- Mélier &q ancimi qui
aummdessouA ý dEs faits, quand en. yoit. La Palestine découla de laitet. de miel ;l on y avaient iliniaginaticin fkljrie s1"týnt il faut

:t, que los d&ýutzêugos exiti peul pl*ejaait W ibýaîs Sous 'sa treille et il son croire, tout' juste aux descriptions des, Orientauxidérée ý,deig figuier; est =ý lue _ tr&înk -l'un dQux Dýî1-'toute une r6ýiOn la destruivtion ineons t c'ail- i% oýt Iby>rbf)le dans le e=g;
UýcJiMat eh 1ýeý la ffrtlli-té fait plail loux un'Mont si &%osel raviné, fiam- 1-il pas dit desiremparts dIA4, -qui avaient dix,

bant de soleiL quilinze, mètre-8 peuti dý_, hauteux, qu4:ýla 0à,,hieffle, lâý wp-ýbtion, (clle-mëme dim* 111,.i ée, ait nenan, etait un paye:-te.è,#- les troup-,eaux qui marchaient svr'leur terre-Mue. là "plüs tiei des' pu1!ýù -pai du plein y paiss -tvert, tri Om-hragé, très soùrim le, virai a1ýM Ià voie lactée Maïs k fidt
Pûur ceux q= saccngeuf Moe- ria4*oea

éoýý à Jaý
lemmt,6 po= nous e noue 01M

fécoi Oes eampagmes et lia
,4M#,ýîe son

parole" oàt &

$Uw iici es vr

ýé11b1raï dil
dé

elle 1ýqus püblio)i&,ým
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le mérite plus; Maurice, - apelée 1'lle de Fran- litude violée, un mystère étalé au jour, un tem- non moine destructeur que la hache d abattage
ce- - a perdu tout à la îois son plus grand ple profané, un grand bois abattu l où la pioche d'essouchement. Un chasseur, un

r charme, beaucoup de'sa richesse, sa salubrité de Autrefois, il n'y avait au Canada que des bûcheron allument un feu au milieu dffl bois
climat des torrents, des ruisseaux,, des sources.- chasseurs, des pêcheurs, n'ayant aucun motif pour se réchauffer ou faire cuire un morceau de

Pauvre île 1 dit-on là-bas; du temps des Fran- impérieux d'extirper la forêt, asile de leur gi- venaison. Par la faute, l'imprudence, l'insou-
çaie, se ' s rivières demandaient des ponts; à cette bier et auffli leur asile à eux contre les froide, ciance de Fallumeur, -par le hasard d'un coup de
heure, ses ponts demandent des rivières. " demi-polaires. Mais chasseurs et pêcheurs ont vent qui disperse des flammèches, on a vu sou-

La fière Amérique se suicide, ou, si l'on veut, fait place au colon avide de cultiver, et celui-là ventes fois se consumer une dorêt, et, après une
elle est en proie à une frénésie qui la mène droit déteste de tout coeur "la grande majestueuse" autre ou d'autres forêts, Quand la saison est
à la mort. Aux Etats-Unis, la hache des bûche- contre laquelle il lui f aut tant lutter pour se depuis longtemps sèche, que les -feuilles sont

prêtes à s'embraser, que les vente se coalisent
avec les flammes, le leu peut ravager de trètË
vastes étendues. Dans tout le Canada, il n'est
pas de jour où quelque brûlé n'attriste la vue
du voyageurý

Le brûlé, cela se comprend au seul nom, c'est
l'espace vide que laisse après lui l'incendie total
ou partiel des bois.vide, pas partout, car ici, là,
ailleurs, se dressQnt encore que.Iques arbres
noirs de la fumée de leur grillade et dont lee
branches sans feuilles sont comme des bras Mu-
tilés; là où l'on marchait sur un tapis moelleux,
élastique, à l'ombre des pins. dés sapins, sous la'
chanson du vent dans les aiguilles ou son bruiý3-
r>ement dans la feuillée, on savance maintenant,
comme on peut, sur la rocaille, la roche, le
gneiss, le granit. Dès les premiers orages, le
peu de terrequi cachait la carcasse de ces pier-
res dures s'est hâté de suivre le cours des ravi-
nements de l'eau. Spectacle d'une tristesse. in-
dicible, disent tous ceux qui ont traversé ces
bois oacinés, ou plutôt qui ont passé devant les
troncs moirâtm s qui sont tout ce qui reste de la
sylve frémissante.

Or, ce désastre est ixrépa-rable pour un siècle
ou deux, la croissance des Arbres étanten gêné-
ral une " affaire de longue haleine ", surtout
dans un pays froid comme le Canada.

Quels sont, pour le paye, les r6nùtats de ce
sauvage déboisement? Ecoutez ce -que dit un
Canadien. "Dans nos districtos cultivés, c'est

VIRGLISSGýME suR LM UAPIDffl DE LA MAPTÀW-&.

rtc, de miloh', lça tmnç"m dM Jàrhrýs ahWM1ý sur lç'6 hautes d'mes vieuh«t tomber dam la tivière seulement de loin enloin que la vw duii, belGuauât le Imfffoue 60
O,ý1 le cou rbut, lemkentrt:uo t junwaUx orine, modèle de grâce et de majesté, vient ré-

jouir W yeux du voyageur; il la salue swe
ion a jet& pàrýterTe sylvee immenees 'que les tailler, Un elicloe., un jeurdin, un domaine. 44 J'ai' sentiment de reeonzlaiesance Pour Iemm de
couperets ïks, 46orics ont débit4es en poutres, vu dit un Canildien-pra-neais, de ieÜ.2-coloris coeur qui a conservé èe t6min de 14ntique ýo-
eiý plai>chffl, en îseiurede bûis-ý :Uaviditë aee menacer du Ëoiu,ý gieante8ques, ým- ýêf. 'Personne, certés,,m'adinire notre beau paý4
Yankees pas: zesp(ýcté debout plus. ffl .Moiý mais j-e dois néa=oipa aemettre
de la, Oéiiorý,, laient les luttt>e àe, leur Jeunesse de 1_ quee par une chaude journée, d'été, le désert dueéniper 

hqui étaienfi ýMâýý"1ëë plus Sahara, avec eea tares oasis. prémute.,ùýn epecta-
deý lO plus *abliJýÉe effort dý'ý la alt à 'Oeu -Vrèe aussi rafralchiesant q%ýe celui de Amon :V ENDIE01M 1, ý

le-goleiL la plupart de nos campagnes Pas
de-- le colon, ne sozlt pas au CýaÈ'da d1arbreg ýpbur jeter liýur ' re bienfaieianté sur-

à 1 à les Seuls ennnniýg de la îorèi. 'D aO6ýcî1eMine poudreux et nos paeages.
,vant rien, -n'able Plus qn y
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où le bétail LANCE ET- EN ALGERIE. J'A Fo_ CI

hal'atant se couche à l'Rhri des 01& EN, PF
&> - lieuý èPun: a»coien

tures: pour se protéger êôntrý les aýdeurs d lie la forêt recommence Sur, le
LIE DE DFSeRUCTIoN bras- , la voici qui ffl tord aiUeu

leil pas de verânte: 'Pour eneadrer n4s joliÉs, rs dans les,ý a£-

mais()ns b1ancheý4 bien loin à l'horizon une leu- Ires dý1jWautre incendie.
Il est un pays où les tristes effets du déboise- Et -eet incendie

gue ligine triste -et ioire d'arbres Dégligês est souvent criminell 'Que (le
-eu qui ne meit, qui Y, sont Particulièrement frappants, fois 1 bois b-rûlent

doivent leuy... existence quýý la rigu es -Peur la, simÉle vengeance,
!.'des hi-'doivent -retenir plus longuement notre

vers. , U colon i été oblÎ05 malgTé .1 attention- Pour une pique, une jalouslej POUT, %kn Élotif de
4 de les Ce pays, cest l'a Fraweet son prolongement au basse envie,

épargper: c'est là quil prend.son bois de chauf- kjà. de la M une fou-Cadt, pour mo,Ïns:,,Qug 'riez!
éditerrannée, lAlgérie, Que de fois aussi par folie de destruction, Coli-

f«ge, à:Hgire de vie et 'de mort dans un climat mie Néron incendia; Itomer
conmke.le nôtre. AU temps de la conquêtý, les montagnes dAI-

ce West' pas tout T'tes rivièrea du Canacla gérie l6taielit -co.ýu#ertes -dopulentes forêts. PENTEs'al ue. peu lointa PILLAGE 'ORGANISE SUR, LAimentaient, souz là ýraîcheur humide des, fo- Hélas cette époq ' ine, la
hache du collon'a 'acco DES ALPES REGIONSqlq SE DEýrks. Maintenant en mpli 'sou oeuvre de dévas- PEUPLENT

maîtresse v o ici q u , é, isiblèment, les rivilièrez -a' , am tatiah. . Et il en. découle une 'conséqu6née toute
moindrissent, que déjà les moindres ý'entze elî naturelle,, Peau des orages iýétant îilus re lie

es On. estiSe'que, deýui,ýs la Rývollïtif>n".notre
refusent tout servico: elleo Coulaient à plfàns par, là soi des;, pentes. boisées, rAlgérie in'a plus 'surface forestièr8 a diminué d_- plula deautant de 80*rces est hé6tares-e'ýFa=ée; on les passe à. q sa fertilitéeg douze moig d an l'ancien -régime, undiminuglié, leggwnoux saufs; on 1ê1ý à emipait bien à tort étà travers ; ýmûje il nitu est
-Pîâd @ee. Om--qe plaint à par exein,ý. Mais la'hà(§he,,dou..e .1quý.:uýiwt pas se ule eoupft- p8à,moille: vr'ai. q-ve le nose-
ple, de laSvière Magog, l'âme d'une foule (rin- -ble. l'es inctuai.68 allume'q ]Pur; les illdiýlanes qui boig e0mmenoe à la, Ilévolution. us àchoteure
dilatrieo; ýe]1!e q'est prcsque en cet hiver veulent cAquýrir sur.. la f < gi. des terrains de (le biens nationaux: donnèrent le .3jgýfLl, et,ýý1ag ýde1 àAves, d -ýôtire en-m da"t toute la première moitié, du XIde 1904, puce que :plus, e pacage: liour leurs tlýoupeaux,,. §ont peut ziècle,
sources, -stýuctcurs, 100, 10,MQ, 100,ON. ments, communes, pour cowblerý lie

des budgets parti-mliers, pour rý'a1"
seï,ý", S'emploient ý,.ýa(,ciflgGr 8anA merc, s ýpau-

Àutï-eËoiq, les Alpe's éfiii-ent très
J)Qi6éýs, les pluies -dorageen tourbant sur leurff

Pt doumalËut lial8sanex> à
de>g sources, Maie, quand tout a été abattu,
il-eau, 'kanf 'Plus tamiek pax -ks 1rantbcs et'
les feùill'âs des kt Cemmenc6 à, ravieer les,
peiltffl, ëiiirýînjqwt les terres vëote.Qs, mettalit

un It, rbiý a34(1eý Puis, É'Uree
l1,ý en

-enfin -eu tQcr-iýuïts
préelpitelit dun,(,k lit des rivières wy ebgoul-
fren t ft ce font tor-
rents déchàîuýÈ,
voqU6 lic-'u6hoi

On vôy'ait naguèrë dantý'le d' ýd-8e
lut Gap,

'U11118 Vallée heiirei1epý lu vouée du Dévoluy. rno
superbe forêt, Couvrait 14 môlit"g, 1,(>Uae irti', il

ment, mais 0;a y vivait',, tb
uaut 1 L
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forestier',de Malcaras fut profondément modi- LE EEMBDE 1 A GOTE DU MAL - POUR ÉA 7,500 par an, de 1800 à 1900, soit 750,000 pour le
fiée. Dix-huit combes ou ravi-us se sont formés -RICHESSE ET -LA BEAETE DE LA siècle entier: c'est plus que Vétendue d'un dépar-
etengloutissent dans leurs profondeurs des mas- FRANCE tement.
ses considérables de terre végétale. Adieu,
champs et prairie, tout a disparu! On devine quelle sera notre conclusion. Elle De la promulgation de la loi du 98 juillet 1860

La même année, dans le canton de Pauze- tient en quatre mots: maudite soit la déforesta- ýsur le reboisement jusqu'au ler janvier lffl, on
tion a restauré plus de 85,00f) hectares de montagnes.

Plane, le faîte déboisé de la p:lontagne, formé
Mais, en, quatre mots aussi - bénie soit, la refo-* De 1882 à 1900, l'Administration des Eaux et

d'une plaque énorme de 8 à 10 hectarees, est, son restation 1 - - Forêts, continuant son oeuvre bienfaisante, n'a
levé et précipite 'au bas du versant. La niame Le remède est à cÔté du mal, et Fou sait com- pas ajouté moine &.167,000 hectares, soit 9,000
de débris entraînée au fond de la vallée par un
seul orage. a été évaluée à 300,000 mètres cubes. pm

Ailleurs, dans let bassin de la Pique, en amoDt
deLùchon, le torrent de Laou dýF--sbàs, se for- 4,

mant'sur u-n wr8ant déboisé' précipite en une
seul. e nuit- 690,000 mètnscubes de matériaux au
pied, de1a montagne.

.lies arkes ne servent pas, seulement à main-
tenir les terres sur kq ýentes montagneuses, ils

obstacle aux avalanches de neige$ ou
rý". Dans. kýsÉwnéee dO l'Ariège, par-

tieulièrý,MEM t. d&Qiàéés, le vIllagà8 d'Qrlu, situé
au pied a.,,ùu..bei-eie âý montagnes dont les ve:
sante nus pr4entent:luàage de, la plus triste dé-
Wkioný aygit comalervé un petit bois de frênes
et de poyez-s eu-dessus de la métairie de B-azer-

,Us.hallitantà ne trouvèrent rien de mieux
lai 'lans leux avéugl«mnt que &abattre ces

derniers arbreË de la vall&- Les colnséqueuces
ne iýe firent pas attendre. Pç.xd,ýmt l'hiver de
ISIM, une avRlîýVche se sorma, là Où', de mémoire,
d'liomnle, on n'en avait jamais çru, emporta IÉ

Výuage: qui --le trou-
vait au baB. Orlu lut dêtrilit de en col

Enfin, lem PjT6n,6es offrfflt de wmbxeilffl,:
preuves * la r0atiou qui existe Èntre 'ledéb
's8mentet 1ee ieoildations.

Deux cours£.eàu du biaéàl' de la
lý0une, qiji ý $7u-niejý,--nt à. Baeère4-de-Pique

Liohdu, fol p-t lune démonstrâlticm. La,
eulléedè 110rSe, qui autrefois potýmit ýoiiruir
deg 3uâlw 'pent4inas à' la liçittd-> royal le, a L&.DZSOUNT]g DM ÈILI.OT$

el, Tadicakçi«e à6b1ýisk ý que qeS arbresà travers leikèa=

rQüÎtý ý pour sü ohauffe' il se
wutygire,,ý dans la *ýoJW Meiit ýtýýpl0Yen la Franté qui a eu là par a%, à son périmètre de reboisement. Elle 'ffl-

ue ptûs, d» la, moitié dà teïrit«iië ýeý't, gloin dê Proelamlèr la gravité de-la faute, Yëte-n- timeque, quand eue aura reïfïcesté 6w,000, bec-

eneo-re fflue Wl pluie% tomwMet du-c du mal, Jimminence du « pomllé tureg: dé PlUF4 elle aurik

léjà 'les principes du reboisement, elle eu:. a bli lès Il ente qu?,e% a de talit à fait fssenflél
bieû En quýlqüos,_ heures, 'IUOY'8n-5;'Ia Première, effl,,Éý a resItýAVte assez pour Sauver Ü os: moutagne7m qui Ë%n e-

protéger leA V&Héeà:de,
'Pasuit Il à 180 mètietsi gués, fontaines, ses torrents, et le moinde, laient à vau-Jýea

no3 iivièreý, t(mitkur« -sous la xpeuace d'wkCo»deàt ýeit -des- dégks, s,ýkvantý à r iffaM'11ih1iteý
ale la Pjý il nous eonge"

franc& Des ý dQcuzùtýutA 91fièl-ele 4V k débcieeMent et dation. TI délle d' ýe là que
,£»it de 8 Ù. 46 le reboiëêüwilt m-l e, il Ksulwque l-A Mëyý la ri'cheee prdverbiele et, la grîee partoi "Yon-

eune djWt ree eép(>UiU6S t6e deDe-e ruiegil. chez n9r's "Ill, eté dalle,
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Sur le théàtre de l'a guerre
Russo=Japonaise

Mm WÎA

tF$CADRit DE-SECOURS un lormid9biel, c4nhit nw défainanoe -rattn7r-hés disp eýs ý-ýorga-
mtnuit, Týaligü kprodige de er&ruxw.nou- nes. plue iggerë illactidm et o-rgàri,ýs. die

ü-ÉIjýAxTi P-Dur 'un, in8tântý Im w1le :nottýe" malgr6 tm,ý hostilit,6 souedè, wmue Pour agir: Il" 0,81iablia.11, le frèpe !d leG110--deux' azm6es qui M face &r ne -saitýdle-b, qui à ýbürd &cýjr'ti 4u!ý va délia - inoboi 1. il iv à VIR41yostock, est unnombr-ë de niyistér" euen onie ac4ents. '(-ýroi"4eur. irgEýàé cle 18ýfroyable, -tragéak qûi fýû eîoue jio-euds, pçrtamýt 4 pièces de 254, ý Il 4é 15ý, 20 dé.A la -fýn de ftpt-erabrê, 4 euiý géýsé8 dfflicidTeýduýrèTeý,ý_ datype le plus puiasant '(4 eýzaie_le mlàude, e"t de8 yeuý witch"), le -vi et ý22 au8), ý Peu' ràpidcs''(Ia
licyeud"4), eroigeur's-c' irassée pAr leur faihlel d&au premier jýü= des 13,6ffl tome% étai6ht achevémet arm&, pratEp 1)lacaihf"nt (7,000 tcmn'es), pëtità 'buirafflés d'es-ltunk an.,,a' à filerew le"$ n jeum 18'.uceuà dd -vîteffle, à ëadré pAr leur protectiýn (cuiràk de ý,5 eeiffl-intVntio-n de4abý gà dfort- abero4n Tennemi avee ehac=' ý pièeffl de 30,5ýý -aPPOnt aPPrée'àbk an rýombatla mez, unè ineWdulité lî de 1â2,ý 20 " 76 et ý dé 87, à Fablr d'une cui-ý leg 46 can- -Ons J'e, 150 du Premier- et feurtout

i%ý dý8ýeiýT cýjmen;té de 25 oontimýtres et de' Fart'illerleïormidable
4 pniree de piý,ý de W9ý en -toýreljes'tourelles de même ý6paiýMp ur.b1ýq" &4ý3É k%"uî4itee yé,01u_ý 1 l, ý 1 1, 1 .ý et 10 vièdýý de 152 ý -en rédt1Àtý ' -p0àýr voir, lelide -a «,8vetlànaý, croiseur=ër OEý ea, pr0tégý rapide (É noeu'clg),ill euir8f0$ý, amiens, (si de41ffl tonne8, 'Amé de 5 pièces 152; Pl' Alàl;dnâ au,»*Phozo pn les 4*-i, d01ýý Ame, joraMt, Ja yieilleège pour frère (lu q Diabà et' -dq pallada

tmé fý>ycp_ redcý-u.- , i0o t &ut àle 'q's, -'P' tQuü"86, ap- IM eti 9,4 ý& 76; -Tdin, 11" az » et 115 jem_p" ,à ll«ï*,Mni 4- piè,25,-Ê de 3C 6 de lbn
uaviles - ra 4diiilleur$ non<k petý4 tý_rp9" iý' trep'l gibw, wur n ntimýtres; le "Na- 'protégés, utij,ý0 eaulem'entw, comme vedcýbËod0,t7ýýpe et-c Pour
de W6 'à ý;5G

oe mqmu- tjo Bozet4 I',cýiap" e qui, (IePV4% Bitimy et'dç
Plue que 1 or-iseurd Tap4ý' le ýtý'e1e0e'nan- cruq ýe wwk p,ý= 14teek eobï pýleur perîcnn'el et 891ildo, âme de la régist«»Oe cý Ël"üt -clee x
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cidents mystérieux, dus à la malveillance, lille trois contre-torpilleurs et le transport char-
sont multipliée. bonnier 'ô Corca quatre Contre-torpilleurs

Lyamiral Rodjetswensky rèQUt le commande- et le transport Il Kitai les croifturs-cuirae-
ment eupréme de cette flotte et prit, eil, person- les croiseurs légers - les cuirassés. Cha-
ne, la dir-laction. clé la division-des cuirassés; le que groupe 8uivait sa route avec escales diveraes
contre-amiral Felkersam fut placé à la tête de la dont les premières furent, pour les torpilleus,
division des croiseurs, cuirassés;, le contre-amiral Skagen et Cherbourg. Les croi43eurs touchèrent
Enquist se vit confier celle olles, croiseurs légers. sur quelques points d'Espagne et gagnèrent Tan

Pendant que s'organisait la flotte, le conseil ger. I-es cuirassés étaient, le 9,9 octobre, à Vigo.
-e FAmirautk de Sain-t-pétersbourg, penché sur Le 3 novembre, la concentration complète était

la carte du globe, étudiait laroute qu'allait sui- faite à Tanger,
VrO l'escadre de secours. Quatre voies S'of- Nous ne ferons que mentionner l'incident qui
Iraient: la route normale par la Méditerranée marqua le Passage des cuirassés russea près -du
et le Canal de Suez; le tour de l'Afrique par le DOgger-%nk. Une méprise (si méprise il y a)
Cap o:le Bonne-Espérance; le Passage Par le dé- nest pas une aggression.
troit de Magellan, au -Sud de l'Amérique; enfin, En fait, l'Amirauté russe -ne eeffrayt pas a
le voyage pur I'ffl &u gl acial arctique, au nord tort et suit de son mieux les agissements japô,
dûJ& SUriê.. nais. Les Nippons rééditent, vis-à-vis de l'esca-

Ce n'était pas un mince problème que d'en- dre de secours, la tactique employée sa-ne succès,

voyeraiumi à 1 î autrebout du mond-een un trajet par eux contre le Transsibérien.
d,&ià,soumi% en temps ordinaire, à tous les aléas Un amiral japonaiq dirige, à Ilong-ICong, un
de la mer et. des. -vents, périlleux malgré la mul- important service occulte dont le personnel (plus
tiplicifk des Poi1ltý de refuge, une flotte qui de 300 hommes), dispersé partout, chercher& as-
allait avi centre elIe',outre les difficultés ha- surément, par tous lesý moyens, à faire sauter
bituelle de laýnatu7eý Yhostilité polie de tous les quelque navire, comme le cèlonel Aeai voulait
peuples, caàée, sous le nom ýorrect de eneutra- Aintral Urlu, un des ebetis japonais qui a la Jdehe de sur- faire-sauter le pont du Soungari. Cleqt la guerý

prendre la flotte mme de la Baltique
re de ruse, peu loyale, mais licitý>,"Commle -liciteà611. Pas de charbonýp" de Yivres, pas de 8e- ni

cours à, espérer. A Pei pour repre-nolm haloi- aussi la pendaison de ceux de ces agents qui
ýpâidois) de mouilleÎ24 OU Ce sont 13,000 milles marins à parcourir à une

n'y, lie droit (Sntesté échoueront -et se feront prendTe. La flotte russe
48 =O rade abrités.. Il fallait qu,4 vitesse &O'lomique, (pour la dépense en charbon, fera bien de veiller dans la mer Rouge, dont les
la. flotte üMmeý-cât..,av;ec elle tout ce qui pouvait e l'Ueu-ile oýies machines) de douze noeuds. Le -11,b- inhabités sont particulièrtinent ropices.
lu i des des entrepôts, de's, -voyage demande donc> deux mois ou deux mois aux embûches. P

deS,ýhÔpita-UX flOttants, qu!elle Se dépla- -et dêmi.., Le secret le pluie absolu aya t ge
atEý4eTB . 1 il 'été clé 1 Le 4 novembre, -les torpilleurs quittaient Tan.
eât, en Gomine, avec en Propre arsene La sur Fiti:néraire,à suivre, il est possible que dea ger pour Alger et Bizerte, L6g croiseu-Ts-om-
t1oft4ý volon .taire, qui, i L 3ýD .mputé.. I>esfflill-6 1. su .rPrlsffl se PrOduÎ$eUt -et que les cuirassés, no- rassésapparei 1 i t pou a

amip oluublênt le Qaý .dé Tkmne-Ejgpéra a cou r 1 Crète. Le reste de
einq (:U 24X oroiseurÉ auxiliaires rapides lui: a t ent, nce la flotte partait vers l'ouest.

-s char'bontier4: Il Kidf ", Pendunt. que le reste la4 flotte trýànc
fourni, Ien outre, de hira le

ff
"Tonpg un navîrc réseirFýir portant 4,000 tonnes rocéau 1ûdien, Tendant que la flotte russe se, ptàpare à livrer
d'eau metcor, 11) ý La Marine. del, cominerce 9 octobre,, la. flùtfê.4tait 3oncentý& Jiý un Combat naval olki8if, les Japonais sur terrýe,
russe a fourui iýix ý 011, sept grends navîrGs. Des bau. -Elle "fipparleillaif 1.6- 15 e 1 t arrivait le 17, en Mandchourie, continuent à gagner du terraill.
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fflim ýla Compagnie 
Pm

que l'a
rade die Ta le

iliver
et que, -de ce -fait, l'ai-.
niée japon-alse ne Poi

g, ïm- TtMevoix par cette VC n
une ginquanta
viffl atv, ta-ne W poiuw l'O -riz qui ý lui est izidia-

pi. Mais leý Japon
est Proi et ai la voié

quig peeînop ýcý maritime cet dangere-à,
8e et Pkine de

4ý dana cel; 111,ère..
éla, ',&m -ýîoôz peu hn"italières, cette

ne: eut êtw
à., celle 'du

y Loi Japonais

-nt donc -de leur cýôté,
Au début & la camPa.

Al ungros
nient de vietoire.

-ato-ar do port.Arý, 44e-

î 
thur, l'a débolation règné
et la mort feui

e0à 'TM'1cý pluie, vàm"te ".rr.1eMý

lui, duii deiu erAlget
4u"#u de ehetbou et *Unteiou <le'*,ýv rtvi- prison.

ýL= lei Princip", ýeséý hffl les, d6p6tia '40 cha1îýn
l% ý4u4uteM,' et à 1%eeê

»Qu char- n a qui
ý,01i d1oï

tiègli vûit
'Q'ak

si-, for

ï» 0",
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Al

Ae URHOM IE CON2RE.0
ilolue étions à table, Ivan serl ù le comte se proposait..de.j*s élever p sortit de 'là e

OMME Our tranchante entre 168: mainsl'iranowiteh, le moujik Ilamiieenifmt dé îýeS le& et, S'avane prudemment, uleine
Vint PIMvenir Pendant que l'ourse rênottit' plongée dans le tenait sur ses gardes et r.ý 0 ' attesrelevé. la: p4te& eune f araille qoI iý X Balraieheff le-ut une idée âwe une ineroyable habilèté àP ndait des p

it, dopuie 
qùel-, 

tout 
au moins 

originale. 

Après 
S'êtrie 

mtretenu 

Mients 
faits 

paz 
Ivan 

dans 
Jç but 

(ýe

àýýurS, qqi. venu ni fairel« gerbes que1quee instàuis avee Ivan Ivanowit b, il d& prçudrel souques Joursz brouter., c poletitire qu'il haitgit.pour eh fi4irýd'avuliue Il de seigle, sur :Ijnt de tiârre en- pêcha &S niessagéers'à des voisiwý de U lutm depuis , quelquelle 'M luutes etdan' la fOrétý Il lui PzOPqýiR en elâme pûuiý rier à dI leur ann6nqant pourles P rien.w 4prk un dnns les ààux combattanteýZniP1s Z rapturtr 1',6,ar*e,ýet les Gursams O-VI Trois seigneurs , ' IV'4 voir- Ill serait le vainquQ-Crý an Solide sura miel. ru-SSýes amompagnéis de leur femme, répondirent ses pieds, l'a ],ache levée,: prêtý à fendre le crâne'z op applobatidý6j Ualà à l'invitation et le epes fut dýsutozti Pl'us de fmn- rlégard les moi>4ý1I11 
adversaire, n suivýajt 

fit sur Pheuire diýéàýràir trois on aninié que, en dehors du-ohampague qui-ne. utgtre r-uohes çî 14c io dalis Pas épargné, on vIell_ý çïu -a jardin, et, -rerl3nnt m -plaisantait agré4bhýmeut; sur la,e,- te uqu' OiS,ýk délaya -&,Oig1ý£useMent avc--' MyStýrîtuRr Sùrprise ünncintéei T &
out à coup" 1,üblr4e sélève wur leý deux ]ýa .t-;.

leui 1, tes dé.grain très forte. A @wptheurýbs du eoir on préviýt le un, b 'nd
sois, ve s oum lieurlels environ, nous pax- yaniMal vellait de scrtirde, létbalrg4e.comte que. o ver2 Ph le ýet le

Du Te teý renversé,Petîte, VO!ýýurê à quatre roues, la wte POVI ebý,ýWnS' Our une de falooli à vz cel. e
É,610 enpoitieim, qutrý k miel, &s galett-M de lai-te treiÉbler les vitres. IM8 1 14 tmrri éttit, e toute lespoitrI

1ýF 1 e.411te Malheureuse de 'son Rcrý'jt&u1,1" ours 430nt égalemént fort fria'nde.ý:, Nous -noiis plaçâme,,s aux ftn&re8 40un appal notre h,ýte ýý'était pré' 3 îIê,ýsrel -voulu nous nous plaçâmesen f aetion. t£dïuëut donnant sur la Il pour se porter à cipit4 dan

Jnýq1uà--deux liteumq' du' l3utin, rien ne inlit va-t-4l'a i r? son elcourg, maîs ny,4int qu'ilQue rr vie demanda ulbe. -dalhe flit el-iýTé au la pý>rtýedýe latrù"ýer notre kLetion; le comte et cuisine Qlétai-É
oions à trouver le temps, Un PC-et 'titý honime tmp-U,not" ýaO11-

A iloue avait le- lailen- 
bill> Pl-us CËI Eufih, a-Pr-ýe foudy-le sur- et, S-un,1ý4gune 

üGuteaaýbie'a, affile, Paysvit -leappé,ixol dans le bout du ellemp, 
l'elau défaut iýet bla 

4wit, le ýèùiAjnJer de,N4 â,,peu, uouýg îe-, ta- Son,

"-'aut 
jiiigqu" iuýh Àý' eotlé,*Qurse va'ei ý,f i t un'"

»WJfflý 41w« sou

reux ý-fJa"«uxI quI,ýî elle -MÜL
4

id1w
tyfur !le

4,-'msesure -pm -lee h,e eut,

î léé

ýý ýW0

'100

>1F r7

Wý v,
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DROLERIES ET RIGOLADES
Par G. R 1.

TARTARIN ET SES PROUESSES

-Je mý,eufonçai dans le sable... et ne dus la vie
qieà une calvitie précoce, mais radicale.

-Vous plaisantez?
-Feint... Il faisait uiÏ soleil, ardent. Viýn8a-

blement commeînça par les pieds, naturellement,'
continua par le thorax, puis... Bref, on, ne,
voyait plus au-dessus du sable qu'une éminence
ronde comme un ýoeuf. C'était mon crâne... Un

2-î 1 aUirUche qui passait par là, peurs ivie, par des
chasseurs, vint s'a8seoiý sur mon occiput... Elle
se mit à nie couver, mais un chasseur me sauva 1

MMIONTONS A... NOE

des illustrations parmi vos
ancêtres ?

Oui, ungrand amiral, qe commandait sur
son. vaisseau les forcesý combiiiée,ýý de 1ýinivers1 âtie'r.

-Et pourrait-on. saý,,oJr son nom?
-Parfaitement C'était Noé.

IDElýAýWT'LA. GLACE.

-Voug n'avez "g Êoù>ýî, 4ý0pàwur 4e 1mui

-te ý,c0" uýiré 40, ue4, efili...

ai -eu un

x,

le
eu tr"
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A vAT N, MAEI1ý ET DEMI

-un jésuite et un oratorien se promenaient en
ZV cOnVersant tranquillement. Le premier n'igno-

rait pas qu'à l'endroit ý où, ils se trouvaient exis-tait un écho qui dernière'répétait'exactement la
,syllabe de ce qu'on disaità haute voix. la ae mit
à plaisanter l'oratorien, lui disant qu'il ne valait
pas grandchose et que. son instruction était
nulle. ce dernier protesta.

-eh.biým 1. lui dît le jésuite, nous allo= îe de-
mander à la nature.

puis, ý se tournant vers l'écho, ilcria.-- Qu'est-ce raforien?.-que vaut un o,
-Rien,, répondit -lécho"
L'oratorien ýcomprit et prft sa xvanehe, deýsuit%. en criant à pleins poumons.--Pour laize -il deun oratorien, combien faut

-7-111lit 1 répondit PéChO-
Et le jéguite dut alavouer.vai

î
î:

>

ýfadame_ - lie tu" de votre -Et voiàý'Uýs allë voir cette Pièoe.:
un rien de t,&m demandait< 3&e Chabiehouý,à,Mme RoblocLoýii-

1fon8iear (qui qW employ4 de miniRtère).. ý6_ abomination.
Qu tc ? 1-zo-W lýûinnièS ;si su -mais, Vous- -eue.Même y étes alMa? fait

mais moi, C'est, difer-cnt, ewre Mkna-
BUE fflýuA RA18ONNAIBLE me, j'avaia un billet de laveurf

"Ilmciliq arts deBaby, un ami malen7 LE BON SÉNe DE, MADA ANGOT
'4ýO11tzeQX lui a offert'ÜU 18trpejrbe tù=bOurý A14.MTCh,ý Bougecours, Poissons.Bal>7 t=l>onnnema Ijusquaaý 9-,Éap ý Atget, uee 43,0 toute, sou élo:

et jiience pour convaine;rt wae'elleute peu, oomme-ýi bw qWeipédé, papa d Mme Lâigrelette. tit 8ýý36 11iMsàýt Pt rà mijeSOÙjý clef. Et Mme Laigreletté, ý,ut pas mettre le
prix, -ElleT,1inspieetçuýr d'académie, VC*ýî- école -eet ', 1 Ill, Il insiste; '1rabotý_-11dis? 

'Voilàtrm-hieia toino, Monsieur Piuititnteur,'Pwià ' ' - '1ý , , ýýý .1 , , 1 eneopt"lois ýd» tu wue brieffl le -0fa8sk iz.ýtcrire au-deseim;e ý_1jTt on wt arrivé ee matin 17 la -pý früppàtýl'espTit ded*ww, 4101à -Je ne dis Pas Wr, mais qiýà»d l'a-t-ontï iïe 'me meniple: Savoir,,'e- -7, î
-m-Et se

le 5*»n tee je Ibo ça emîante, eiancè, puisque éhvtloepe MW u--n ioýtrn«ltu FU

ýM
ilé,

'A,

le, 7 l -Ire,

It l

.. ...... .....



L. Monde Illustré

U ATLUM UNIVERSEL 635

CO R S IN E duevntiedefois lrs
DEVELOPPANT LAsebasesmlysels rud
FORME ET liE BUSTEUNTIMH

INOUS ENVERRONS ORATUITEMENT duvoer ntnaéet rrn etimh-el cec éi

sou eueloppe ordinair caret6e &tout oracne pe edn ul asncsiéd éieséil
S t nan troi timbeo ge de 2 ota

vente par "AD)AME TRORA est un
sipet ttmen eb Fo & lt ipou-o

de e sq i r épdet à toutes lem 1le

trs uiret n iqcrt sarê No ne di-

en di mutrant " forme avaý après

DUS f9 n Rprvenir ios tra t4 nt A no b"
clienites amé,ri cainem afIIin de leur *viter de

c m I payer les droits,
Demandesle LIVRK(GRAT1s) et envoyez

a et* de tMbsge-pote à
The Mfadame Thorma -Co.

Tostomr, con.,

Le " .coup "du bourreau Le corail dans la luneTi be v rt
Le clèbe aueurdes Voyges Quand on regarde une photogra-

de Gulliver "1, Swift, arriva un j our phis très agrandie de la. lune, on

dasne ubergýedes environse dc distingue une succession à peu près Cetrnresmeqenu
Londres; on lui dit que toutes. les Ininterrompue de grands, et de pe-avnàditburpmilso-
chambes étaient prisesl... tits cratères, La surface lunaire rueltsdcéêe

-- Cependant, jouta P'hôtelier, je, semble comme couverte de volcans
vous offre decuhraeun fer- éteints.
mier qui ne, demnder4 pas, mieux Un astxrome allemand, le doe-

qu d ous céerl mitié de teur Voigt,. vient -de donner une,

son~an sitn noffrefor ea disparitionctio d
d'une vigancdelrnsslrs

tame ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ s savonner>la lVes mans Lespa doigtsiýoîtesie Q ,s
duu volur int nan net prirentpi

peurd près -le sel zr u 1rply
câlpourr cltmpe tendan quaiel-i at

dernier, ~~~~ ~ ~ ~~ qe mois, trart cet coueu estre in-a-i sbtmnlelt eloca rg

dédbl ets l'mly esen.rsn

qlýe~~~~~~~L trimph deui la science- médi- ecrilarietexce

ment17aparnce e cratresdevGý (e àul sropde ou o nél e ssitél de mrégmeséca

-- GdmmeýtC'es l'énormeu somme quel nousétins

son itouve eWtad curavail explctonçle
S ifl t o-ntAlsió o , n ces ratres

art I eau, qui àovr lesp régon trope lt. d Ao
-Je sis tès cntent affrma e ales d e -où terr uena t ipaatr

depérn'a ritla fOùr des af-t subitementl avet de:C s l'oéa prsn

Qun b oi di Swet, je sis plÏanètet euoup de essemlaince aspuie

cemntde sie men Sip'rnc deU eratreeoleregi str au'e anada) votr-- óment, aceruh ai que 4ans éten:s
e reétie Potr anlgel avn llmn L e.srpd r .O.Lmetetsn ote

ous trouvèe tier9oh, quoi..~ ~ is p itleclliges fa8ýl les LHoptl e ncr le eM nra
y~~h1#ï a'pnM edilae <la lune étalit our

re si l burea e j vis A*eennitilesvAini, 'a pas peu dire..

p-» bliteau qui riait retf-to.AnsaRKA M,.C00 UE LUCH E
1 besin de sýe gêner.

e WiþMt $1rá øetre les velear atsusg cri oagéir om le
-ý-7 Éatid bièe uänes. Si non votre argent vous sera

'a,~ ~ at did àiet unlpb ui fera plus -1 ...

eh pl or uhHq lus $

4, la oo4ro tET it

dï Di>J. Oý LARbEBE"- &Onm
e B RT ung
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pne çpSt de Napolien ier: Voriginý du bAton de, chef,. L
:d'Osi - .9n ocimpe beýuýoap des T'eli- -21101RXIr, la nouveau 'tralte-

et Imes eouvîe- I»àat, unltw4 lot DOUX etIg
Linventeur du b-âtoit.qui sert àux =*Ut. atne ir«»#4Fr @tIjmng, 40twear,nýrs -dil: grand. empetelir sont assez chefs â1or 1. POUI dl"tdlooý td', "trime

recherchéo par lu ehe8tre. polir dîýfgcr leurs malfa(«MtJL Tout* dmzw& sonal M111-
Ainsi -irentè r6peýý, eà. un .et ff" devrait bml>ley*rveriati, envoyd, par la PéÉtil, zoeltà1ýdans unla 

el4#ç., r : :.Auparayaht, et depuie Fantiquité,château qui. avait'appâ7toqu' à Pm,
les chefs dýorchestre; C0ý nieftient -We Uýeýp» Th,. T.,let Citi,des-gênéraux dupzemier Empire,

oTmes en marquant, a inesu-U.- adjug dent :de re duý]piédoU en fýa ndmt qiù avait ý 6té extrail Ppa t aRný8

ique :pa'7fç)'s ans illee Grecs, de mtait Un certÎfi,6at ýoiTit. à la molaire COMM6 Chez quw4ý dýordîéstre, I2ar uli'jour, parý Mg, àer &ýiàeý d'huîtres 'nObtIn.7 rdé, il p6Sa lea bâton 8ur son piedimpériale, or, cette dent elest g'eiment. <fý l'on frappait Iliin'ýi, contre a lid" 1s8ý ira-nos. u le
C,0ýt kn mareh,ý si DU.CoMpare fit aiTiýsi une blc-%suie R'ssez gýrRye-, àLlflli,- -zlii'î.t-rôu-ràit. ï>ilcomiù4Ee et laquelle, il'ne Pr tcg-,ce p1ýx à ý celui do la la ieuse dent qfatigant de 1 t0üjmM frapper du né médio-_ýre attention, ne-ewton f'w fit arrach--r que que V01114litque N 

ra U 'Lý as se atem> ayant ea m Cette dent , pi-ed p-ou:,. dîrigex..ees ý, ýsj ie 8e Me p f ire e01g1wrý 1aelý1 >
dit' wm- àé acquiso en 1818 au prix de 730 0"wýut alor4.1'idý& emplftle le et la gungrèiÏoý iritt.leïi,ý d peî Un, t4ton,.. peur jno1ýrut peiun*m les 86ù0ýab"ë, Mm uelles liyree etAeling, "it 3,400 dollare, P de tem ', après.

W 
, PISsure. en qTi, :nnîqu1ý, Paxaft-il, »ýpuis Lulli, le bûton du chtfpe«Vent Mr# r«Ica- par uýi dee eandq antiquaires de meUë, 7hui ne Mtý,1111ýait pas Moins, "& six -Pieds a été qwlqft peu p4ýrfe6FOIottât râe ýar '16, COMPDý04 -Llondree; elle figun aujourd

et avec le- -el il ï ýlanCher tioliné; il a slirtout diminué (le vo-Ime un MM6ý.
ý0hffl- MmIq, Jeý Waîl is- ,Dlaut e uhe dolit atte! t ýPQur indiquer la oadýnce. lume et ne rappelle plu,5 que, de 1ôinýe n , cette j îr1àeV'ationý d"ft*tlleu,ýrs; la p6rchEý dont oecA pTice fab*UX, le enre de _ervait le (ýé1èbre'nu- rëxý&W q été réussit ýgüèrû,'à 'OMP08it-vur,018 0 ýartes, jeýý grgnId philosophe, a

hq =tU 1= f Mt pow, Je' boub4«, d'à vendu-4ux eUahèýes à StOckhDbmet
Li Iý p6niblemeint atteint le pri«eion e'om _sý1jéL 1-4uïs deux 4na, rý Tou *ux qel Soufrent du 'Rhumatisma IlIàum t ObtenWtCî* les Moig i»é 'ý frimes; cette

(19prix entrele erâue -etouv _aüs Pléine Vialeur dl n Dollar de me-4r ","e ýùx savants ligtrer-?le àee d'ý, dé=è týW8 -ùlk t&ë Je fia dé« recàêreheq dam. le inlango eù- Je ne veux pas âýMý ffl Ëlèktaý ýdü D rde'Ly" X- (3oMw,ýnt d'autre, Tart, , aë
tier pour trouver un gp4emqne ]ýàùý le rba- sh0ý» aoatre Io itl'a, e e oyé avim àý ME'affle - Quelque Cho8e, clue, MICI cru nlim- de o=vemr lea joýnun Done Quel autre m&deczn noum p0*1ýûj» 0"5et chosedu ýýYage $ez erjre IB'a eùret4 - quelque ctll»e iMr le- hors du mig le purn, 1,"teiii 

i1=eUý eau" les
M4 quflI ]]Mo P«ùrrimw comptez, lion et IV6 Ent1uýw, et elffl pe là qu'il lhwait ýfté aýýtieée à lýVM éfoit, inalA TOVJÔURJS, Cùr 2e Uux dDul&tl78 et A'uýý eiiflured-- *Uýtiwe q»e'. 

eit dez raveges piirtout et du tràncI3s -;azt rhuwizùeme,ý0fi 'Merv 
r&-Iýne e'effectre que rawmeut, ja veux blt>U que vous V6=oz nieg «_

jt il-000tziol à, ayair fait des ;echarches et cle., e12ratiD1ýB a nuèot*ý*anC9. 
De-b,ýû e>eqr JeoeikiAno,« pOMdant Vi1ý,gt tno, le trmVai 119 IrDtjs do*,nerst ýM elckrtrio-duit vhimique QuEy J'empýD1e z1n1tëý du Remme lyr, 4z 99tr'. IIý Mpâlat, AI= Je q.e le tag bien rbrom- Mo à 1,ý5 lâlp, W

-Ce le male Oe,;,gPen*& de mes Ieeb*-reee ýt ý4A ýMffl efrorto, de boux ë6ubýa1fû et vos b4ated ý1>4'tdear » ,me "rvls, de ce prmOt Qh1jpýqUe 'Yma et VIX -f«mfxýs , et - Yos aM16,tâ; "ûtçUr?ý, ]ý0 mêl»O objet, d&tks ý P-t'uýté là, baèe a>llr rMède QUI est' pMý
t;giiemal>tmLr de gu#t4r Iolie pae te,ee "xï à, ýý

jw Rien
Ria

-j4ý i1m toute* vendtL

V o,»
de 13bâ= ail foi

le en, bout we ileu uce Il* ln eon Cèttà'-du Sié- 4eýx- MR,ý zrt PM. La Sr*ë el*' Mt 'Q'Iza Mt tue-tudout6,5 lln me twýý -,itlrIlltrM lei ne ooutient Pas Lde OfiaUlý, taele a le Nisan, 1ýn
p«-e duve Illèât pas:, filtru et tii *9

emeét co»»>to, un ait,,

bléni qMe es dépôt erliat Ext
-M huit a - là jý"txr0, de en

oednie, lx, we,.efi*ou X&HM S ët & ýp%&

lui e'yý-ý" ou Mt- 4611Ib%àý1%ý

-que T*gw"
JM

eër,4« la 1,

ý*U0e

M
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ýtA 1ïonde Illustré

"AIL U UNIVERSEL4,.ým
Le tmmblement çle teilpe elù dffl tTemh1elnents de, terré et Pûge rains aTC11ý-_-ns e t primaires, on p, c. à 4.4 -cý latemps qua signe de" relatif de la région où ils seprodui- trou 18.3 es ion est donc lie plueý1m desee pý c. d tremblétuents conc1uei

Sent. y ae 'dans cet ordre. d'idées, deý-férre, 4xLg lee:*eéndait,ýe UA.et terraffl. qui eemiieiit,-1) ' - dans les, 42).ýL Aùti%--mÉient goit en tiotiiàgrw, sort 1 fll. ré-4: jýà Pailt: Il t es lisNul m iffUClreý q Lie le tremblement, lun fýait.tr ýx reine ms
CLe terre a une préýd!1eàiün pluir 'I'àbih de'la OhAîne cki Andes, o dit, lEis ieÏraimm, géblogiques, P-réEýen- 0ehts, keà Plu,$ jeuints. Ils 0nýý e1àcCýrýe
oertaines régilans,ýet dellantipathie poýèe à-la tranquillith à peu près =- tent &ýa-àtûnt plus ck pertur-bations, trop cle fougùe polir l'agrëment des

-et rturbable de la plaine qui sýétênd qu'ile'sont plua ýetrneS êt cle:forma- 't pôrte
lI ;P pour, d'autrei;. prüiSque ton- Ple abi antsqiiýiis --iit.'

lue ]-é d'on pays CIQ geg pieiîs à lAtlar.Ltitlué, solis lé tion 'S ime-
jpiire dailq la mê phi TeCenté.. 0éci est ple,

-dQnméý par exemple, 4ulil se prodvi- i win dATuazoui,ý,: or, hý,S Àloesgàlit' nient confirmé p Péi &A trem-
_ýÏ ru, Et iLeAt d'ob,4.-rvatïèý quoti-, trèO au point gèô11o'giý J.b1lemýen týs de berte:de ýrnô4ýtagrw-., Car po^Nlý

ne'-sant quký, tànaiy que îort 1 on fmit qu'il y a de4 Inomtagneà jFq DE irFýUeE,-ý-
Mettez dens iiffl> vc* nim-

jaiïtaiL, k thélâtre de t;em- ancienne. Ceci:a S«ývi d'indielâtion j.bea'n'coup plw Cýe qu'e d'ail Jiachýs de dýn13 &P
hlenleutI de tel+ë a1prs q d aU-breý là M de, Ballv P, qui a df-- tres"dans -Li1ie]1ýPme lavim- at#aUt zà- de e0m S (10lx, 1-pouillé los à 0,31ej lin inz-me, pays. M. M&Utesius ýdeeolit Icemetanimetit raragé", Pýt e é&1Ùý1àtânte; rvýoaiiponnüz, ajou-Lwtýý t D'u T3ailorýF" trn une rop0rtiýxt infi-tremblements de op,ý,-_nR à, llw vatzQ jauzne,; d'O-ellÎà, mUgÀý'de

àe- fb-es eýüomène"3 bien établi et a 'Cee ilinwnt mpiTis grande de tremble- jet, rûp4; divisez', IL-L !par-
quel- itrimiibleýmetitg l'âge géologique meptýs dîlrLsý 1eý mýntsI Uccynieiss, tfes égulles a Prèli les a 'O'r t>ravtiillýs'loi expliquaut les 

ýUU terrainýdall& 
'leqfwl il$ ont PTÎ's -par -emeýmpit,, ýUi sont

qlle ', ýeli-*Mbjéi la
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inev ý1ë,ur.dýun 011VUI
De ben ëeeUý ilýilzpôee quel malade la Jj n'y à Pau de myPtère - plu de mlrgçlEL jtý- vu.11F ditetL.,t que femplole, Pend"t tix annams isrffieréimr mon
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'no j?4jý, ý,É4' vas çle ýrâre- Mon tement ent hAIE0 tur, Ces ýVrîllclpç» J51 f0nç1awürý- malm des ejireim" çý11n
le "ea404, 41- lu» ri- ta", qe'A r"t tout Ine,é- ceuir roin et

cent à ceux quluý dbýnt de, nia MýdeClnû ne a"SI vieux Que le2 raoilta- C&T. le t ýP"aa LdiMele 'à VajeCrý> ýtW
imalwl", à oeux fïul,?tnt tlee MÇýý giien eure-fe24uellet ll crott xai simplement empioyê les ladW je D* ýý I)Uli gUéý0r le

àuX horuffls ýêt princleet et c<>ffbirié lý" ingr,ýýents Pnui' faire un îiý coui e-,de Wyo' l'ýs0aL
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0. u'il lui en manquait La méthol Belle Bagueétait celle de l'électricité et l'o lalit
(:ýune tomte petite et très jolie 4111.1luell de 14 Kaffla
miss Ruth Lunton, qui, ýrù- à lui, ET UNE
rexcitait plus ln pitié de personne. VIONTREMais les ann(es int passé et tout, hé- te 0G R A T IS lail porte A croire que le docteur Sprin- l Df I

Un MONTRE EN OR ger 111I qu'un génI rêveur!.. , G RATIS
Une ýetite anecdote- un peu nia. pour Introdub-6 notreSOLIDE DE 850.00 cabr lestive! cýës jours YýeUX Bien à Lever

e, niais si sugg Marvel " dans toute Il
derniers, onenterrait un pauvre On raPfdeMýt. MOU 1

eeWtvôuo acheter une Montre en or lui Passait pour avoir eu une épouse = 111 etre CWèvre, si IA montre 'une rare avarice Jusqu'au dernier MOU I.trib,,Ons des ten-nous 011MI à toute personne, répondal, I de beD.ý BAgu)m et
4l cette annor, ce, n'est paà trouvée être exactement moment, il avait eu à souffrir de sa de Nonta".

e e que rfipresentëe. Par notre it=bemRlltzet -me que peu de nmevoUenom
nous &vous l'i-tention de faire nna ra de- jours avant a fin, elle lui laissait en- . adresse et con-
ment le plus grand Remède é toi du si l tendre que, s'il venait il succomber, elle v6tu de 0 "&'centre la consti ation, la dy si le rh «.t., = 21. POI

de notTe falmax
vatire, l'Inipnrei&du man jes lu 1. a- ne pourrait ýas, vu -ce qu'il lui laissait e4k liomr -lumzvâl.»al es de ro isse, lui faim de bien soniptueu- Wous Umm ill agnoripourïjtini erl' tir, lerlesintestins en ca
eteMI)ellLrlete t ou$ ne To ses funérailles. Le moribond se rési. vous et tous vol,@ ellî-

denspel nt Envoyez-nous seulempnt que votre e ne le- VýýY-q le Bien, rnlno votre al r L pmte- Tonte Mý
gnaît. Et comme elle geignait ouc(yrë-: 1,

venez de veurre il? 1 Merveilleux Remède. "Ecoute, finit-il par lui dire si plus W,ýýr8 a besoin de Bien, et
No"&; enVElrIr0ý emn1ýýd's ln)méIlitýmentl par la "te. Lol voue les vons pý,1,- fUllernel
aurez ve rdua, en voye z-notiq jK2. W se ulem e n t, d le ri o tre argent, et nous vous en verrons tard, tu trouves que oc soit ;rop cher vend, 20 p.q,,,t,3ý q1A.
une de nus belles Mol ave,ý boitier gravé et mouvement Americl et vous pour- de faire dire des messes pour me tirer
rez nonz envoyer la balance de notre al $1.Slorsque voue aueezmqula inontm du purgatoire, évite cette dépense_ 02-11QUE $Z.00 et nous vous ýU-rr._ 1
Voi(ýl une grande chance de enulq proofflr une belle montre sansevoirà déborrmr un -je ferai mon temps!et výus reregýtte"z Janinfs lin lirme avolr vider à faire connatre noLre Rubis et D:maütL cý _t J. h. les Bel tes

et d vote trou faltu demander le Bleu uns
Rlemèrle. Voiei une annorire boîte ête et ýincère et, comme nous J'avons déjà dit, nous -Au Japoii, la femme abandonnée d'Il", noue TýU@ nnrmirons 1'tecuio,@ d'obtenir Une (le-nteý.,Inptaut pour vous acheter une w0jatiretta Or 8011de tre. d'l'l on elle de la Bague,v(nis paiiirons *,50.00 argy nos
de votre Qrtè,ýTe, si vous rie, trouvez pas la montre, que noue vous enverrons, exacte- ne vitriole pas celui qui la délaisse. Adr= u 110el Maing I De». 69, Tuonte.

ffleque rcpresenýý Né- -oy-s une guarantie avec èhaque Montre. mais elle se liviý-- pourtant à de très
vez au carellui. vindiceatives pratiques. Quand. le' I

THE DýX! ARNOUR MF»][C]Nlc CO., BF4pT. 661 "BON", ONT te ne, lui est plus permis, elle se lève
au milieu de -la nuit, revêt une robe
blanche, chausse de hautes eandales ou dý--là, banquet du lord-maire à Lon-
patins de bois, et se coiffe d'une soit, -es, coll plus de cent mille irancs, il
de trépied Il daffl lequel sont enfoncée faut dire que 14 tonnes de charbon sont
'rois cierges allumés. À son cou pend nécessaires pour J'entretien dels four-
lin miroir qui tombe Sur sa poitrine- iý,r-aux, que 40 tortue sont exécutées
dins se main gauche, elle tient une Pe- pour fournir 350 pintes de la fameuseR R..E TE Z DE RHUME -titt figure de paill'il effigie de pinfidèl soupe, et que 250 serveurs circulent

PES MAINTENANYi et, dans sa main droite, (les clous et lin eiitr,-,'Ies tables et font passer près de
inarteau. , Elle s'en va elouer cete re- 8,000 assiettes.

comme 18 ntation de celui qu'il a . aimé àd1sil c'est lui doUrler teutes
les ebaliceli de eaitaquera V06 bronch,ý5 oû uf'n âes arbres sacrés nui entourent un
A Voý ptumümil de devenir, ]le ' "inýiJiro" CHOSES, ET AUTRES gànctu&âre. Alors, elle prie pour lachez vous, Arr4ýtez-1t &ý maintenstit et e si sa prièrQmort du traltre, jurant quwius en av 10 moyen dans te 1 - La est exalicil clousi qui SOTTFFRANCES INUTMES

"ou lure rougtý ou orame d'un iîýligent le dittl,. puismI blfflent lin
'Peau p .rmýv arbr'p ýaerëý Nuit après nuit, elle vient
Su s voie3 ferréesi du Ja- A. l'hôtel (il s'agit souvent d'une morte Que de souffrances, que d'ennuisM ATHIEU 167 plusieur ' -wtta, -1 p . -de famille), et, I on s'éviterai

port doýMaÏlts sonT en terra -l privée
nue fofil elle enfonce deux clons de t en prenant quelques

ýJs, phi part dels chinois SI lire il persuadée ce faisant, elle doses de '13ATJMF, ÊRU)UL au
Gup ëiw ce sirop guerirs-t-Il votre Blais go% des ehinoiîes aontFilkttrégs. mort -dé celui qui l'à tro-ul prI symptôme de grippe4 lb--rlium 1ÏýWý Il el connuilà toul r t re:-

fia' 1 &-il Pour sauver. son arbre, le dieu n'hésiýBW UutI U votterroulra les îw-ces, eý l'ap- ra , ül , ýite ni mie 1 Mme -actif, A-r, et sàïýs rival. 25 etst, %ln voiiý la efëý ç-hmýsera f2= e avnk i rMil par 3, cL il 0. retirer. la vie, A l'homme dé-
bloup,ýyorieiR,441 in I>e

=roMeý4kýâl fil &Alàtg , e partout.
Qrý von# ILlitviez avant dl MlletAl

en bion Il tant de- rv e 'A e $1"5Sow, dobjets quel-
m"ýderý'ecsJ JUJ qui ýcnt JýuJý'ý ý&rt

D
n de

itanËs, c'last-A-dire a
de Londrý,,s.

c"ýNn4we 4voe ië- 16K ai, ail
sont lîý cünRi de ',nez, 2.076
étaient et puyý>rent eeut ruïl,

vit ilam, lion$
urs ae_q0i"ýnt wwýýMéüal d'Ait mie ýet 6 r

et À ue 1rétiode de: dix an- VSl:re
le, ýoTc elL<ýàn1bréeî à uneMX VTK ýFOILtîýý, - e S ri -0 âl '1et-?ý

Wl-an«,q! -ý,,Otw diLoý i il ne ib, ýlmIprè8 ý TA' nuit et pîhrsiýurs thMý >W" ,!fpoe s,4deêos« ù, *ýeuVýml pas 1 l lwarll V" uüt4l t;* Arftelý , I, ý , üMht de
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